
Réussir sa vie… 






 

Petit (dépôt de) bilan avant (liquidation) 

 
Bonne nouvelle. Plus jamais un Titanic ne pourra 
sombrer à cause d’un iceberg! Le progrès ça 
réchauffe, et inversement, hein ! 

Et puis le progrès ça ne se discute pas. C’est comme 
la vaccination avait-elle dit la Tour-haine Del Mar y 
Sol de beaucoup, beaucoup, mais vraiment beaucoup 
de plata dans les fouilles…Petite cachotière! 

Il se dit d’un homme qui 
devient fou, qu’il perd  
le nord ! Eh bien, nous y 

voilà. Encore quelques 
années et nous l’aurons tous perdu le nord. Tout ça pour un compte de fait marketing! 
Qu’est-ce qu’on (On = Néo-cons Houdini-banquiers-inquisiteurs-acquisiteurs) ne ferait 
pas pour que ces gueux sans dents ne voient pas leur condition d’esclave ? Le faire 
rêver à ce qu’il pourrait avoir avec sa carte bleue et plus ou moins si affinités et 
rapacités. 



Peu importe si Mère-Terre s’épuise depuis 50 ans à un rythme effréné et 
inégalé depuis des milliers d’années. Peu importe de faire de ce paradis, 
offert et prêté par nos enfants, un dépotoir! 
Il faut absolument avoir chaque objet qui nous est présenté comme le 
dernier signe indispensable de la modernité, de la réussite ! Mais c’est 
quoi au juste réussir sa vie ? 

L’infinitif en est devenu un impératif. Il faut vivre, et tu dois tout en 
vivant optimiser les chances de réussir ta vie. Si ça, ce n’est pas du grand 
n’importe quoi? 

Nous n’avons décidément pas de chance, nous autres, les ceux qui ne 
sont rien, les sans dents, les inutiles, pauvres sujets en déshérence 
privés de but plus élevé que nous-mêmes !!! 

Nos ancêtres étaient quand même mieux lotis, ils n’étaient pas contraints à une ambition aussi démesurée, 
extravagante, que de réussir sa vie et se contentaient la plupart du 
temps d’éviter de mourir! Sans avoir en même temps à se soucier de 
quelque chose d’aussi dérisoire et incertain que son pauvre 
épanouissement personnel. Help! Un coach en développement 
personnel ! (développement est l’inverse de l’enveloppement!) 

C’est quoi un coach au juste ? 
Quelque chose entre le Dalaï-
Lama et un jeune néo-con à la  
Macron ?  
 
Vu qu’on a oublié les lois 
fondamentales de la biologie, 
l’entraide, bref, pas facile de s’en 
sortir tout seul, sans assistance 
extérieure.  

Et c’est là que tu as une chance incroyable, car si tu regardes un peu 
autour de toi, dans les rayons FNACENCULTURA, tu remarqueras qu’un certain nombre de tes congénères, bien 
conscients de cette difficulté, déploient des trésors d’ingéniosité autant que de bienveillance et de sollicitude, non 
pour leur petit profit, mais dans le seul but que toi aussi, comme eux, tu aies une toute petite chance de réussir ta vie 
et de t’accomplir et de te développer pleinement ! 
Ils auraient pu se concentrer sur eux-mêmes et se contenter égoïstement de leur réussite personnelle, comme toi, 
mais non, ils veulent faire bénéficier les autres de leur savoir-être et de leur savoir-faire, et en prodiguer 
généreusement les fruits à la vile masse humaine, au troupeau servile de tous ceux qui n’ont qu’eux-mêmes et leur 
pauvre vie comme unique centre d’intérêt, sans pour autant parvenir à lui donner un 
peu d’éclat. Et ils le font contre des émoluments qui sont bien peu de chose au regard 
de la magnanimité de leur geste! 

C’est pour quand la positivité positive des préceptes ayurvédiques sino-thay new-
yorkais d’un hypothétique Mahatma Bruce Lee Dalaï plus connu sous le nom de 
Baba-cool ? Et puis peut-on réussir sa vie à son insu ? Sinon, ne serait-il pas plus 
judicieux de remettre à demain la réussite que tu peux obtenir le jour même ? Du 
coup, ce serait le moyen de réussir sa vie du premier coup! 
Que dire de plus de ces bonimenteurs/brocanteurs/bricolos vendeurs de bien-vivre, 
soi disant philosophes à leurs heures perdues ? 



Ce n’est pas en cherchant à réussir sa vie qu’on la réussit! 
Ré-ussir, provenant du verbe italien uscire (sortir), signifie donc trouver la sortie une deuxième fois, ou une autre 
sortie. Et il se trouve qu’il n’y a qu’une seule sortie à la vie et il n’y a pas d’autre issue que la mort. Impossible de 
consoler celui qui croit avoir raté sa vie avec un “ce n’est pas grave, tu feras mieux la prochaine fois” !  

Réussir sa vie est donc une ambition absurde, qui se fait et fait payer très cher sous couvert de Zen et tartempion 
Phandré le débrouille-toi tout seul, avec au passage au moins deux aliénations en une, puisque ces concepts d’être 
soi-même impliquent un tant pis pour les autres, en même temps, très cher à Manu, que ce soi-disant développement 
personnel,  enveloppe ce monde de brutes et de truands génocideurs dans l’ouate du “relax, c’est moins grave que si 
c’était pire !”  Hein ! 
Reste le rire, qui, à l’instant de la mort, sauvera de l’échec n’importe quelle vie ratée. 
Et donc un  immense merci à ce virus qui vient remettre à leur place ces escrocs ! 
 

Oh! Purge! Je savais 
que c’est con un veau, 
mais à ce point! 
Encore plus con qu’un 
mouton dis-donc! Je 
vous ai… 
je ne comprends plus 
rien! 

 

Surtout ne pas faire la révolution, Hein! Ça fait ringard, 
passéiste … 

Et pourtant! La plus grande révolution que nous puissions accomplir 
serait de faire marche arrière, et il est grand temps.  
Quitter ce monde bidon de plastique ou de métal, se débarrasser de 
cette course sans fin à l’avoir, un mirage qui ne cesse de reculer. 
Refusons d’être jugé  sur ce que nous avons plutôt que sur ce que nous  
sommes. 
C’est bien plus simple qu’on ne le croit et cela fera sauter ce système 
fou qui nous méprise, nous exploite, nous et notre belle planète Terre, 
Mère du vivant. 
Mère de clan, ici ne cesse de le dire… 

 



Qui peut détourner 
son regard de ce qui 
se passe ailleurs, qui 
touche les femmes, les 
enfants, les hommes, 
l e s a n i m a u x , l e s 
insectes, les arbres, 
l’eau ? L’eau… 




Qui ? 

Qui est le plus animal ?



Qui ? 

L’ère du 
progrès se solde 

par un 
désastre…  

 
L’échec est total, globalisé, mondialisé… 
J’aimerais me tromper, mais s’il y en a qui rêvent d’un redressement 
en quelques années, ils peuvent toujours rêver. Il ne suffit pas de 
taxer les pollueurs, il faut immédiatement cesser de polluer. Face à la 
demande croissante d’une surpopulation rêvant d’accéder à une 
richesse et un train de vie à la “mode occidentale”, il ne suffira pas 
de ralentir le supposé progrès. Et puis pour ceux, le nez collé toute la 
journée sur leur smart-faune qui n’ont rien vu, la robotisation est en 
train de réduire à néant ce rêve en détruisant le monde du travail par 
amputation du travailleur. On sabre, pour les besoins. Et les besoins, 
c’est le profit. N’est-ce pas? 

Le monde à venir? Oui mais… 
Mais il n’y a qu’une seule chance de réussite d’un monde avec un 
avenir, c’est l’échec et la destruction du monstre économique. Il 
s’amputera et s’auto-détruira par ses propres politiques et pratiques 
d’une économie qui ne considère l’humain que comme simple pièce 



interchangeable. Certes, les travailleurs n’ont plus de terre et n’ont plus de sueur, mais sont assujettis à des 
structures devenues incompréhensibles et surtout, incontrôlables et sans alternatives, au point que nous refaisons, 
mais cette fois-ci en format planétaire, la crise de 1929. Pour avoir une petite idée de ce qui nous attends très 
rapidement, relisez le roman de Steinbeck, Les raisins de la colère… 

Nous nous sommes fait leurrer par un système 
qui exige que nous consommions toujours plus 
pour soutenir une économie de profiteurs qui 
puisent dans des ressources qui seront épuisées 
vers 2050.  
Or, les marchands de tout ce que vous voudrez 
le savent, et depuis des lustres, mais rien à cirer, 
ils sont prêts à tous les bobards, SARS COV 2 
compris, pour ne pas voir arriver ce qu’ils 
redoutent le plus, même en idée :  
LA DÉCROISSANCE! 

C’est tout le cycle économique en place qui doit 
s’adapter ou s’effondrer. Et il s’effondre, et tant 
mieux, puisqu’il détruit lui-même ses propres 
bases... 
En attendant, un peu de pub pour lavage de 
cerveau et nous inciter à acheter, acheter, 
acheter, acheter…Nous sommes la seule espèce 
animale qui paye pour vivre et pour mourir! 

Combien de générations se sont bien passées 
avant nous, de tout l’inutile, de tout le superflu, 
de toutes ces choses qu’il faut acheter, acheter 
acheter…tant e l les sera ient devenues 
soudainement, absolument indispensables… 

Indispensables à l’égo, il faut le dire. Je dépense donc je suis! Il faut bien un peu de justice sociale. Non?  
Notre façon de vivre dans les pays dits développés n’est en aucun cas viable…Les cellules cancéreuses, les virus, 
eux aus s i pa r l en t de 
croissance ! 

Il n’y a 
pas que la 
c a r o t t e 
pour faire 
a v a n c e r 
l’âne 
 



Moralité ? 
Je ne suis pas prescripteur de 
moraline à quelque dose que ce 
soit, mais  faire semblant d’agir 
est encore bien pire que de ne 
rien faire du tout.   
En médecine il en est ainsi. 

“ N o u s s o m m e s e n 
guerre…” Il l’a dit le 
Cron.  

 

Combien ont entendu que cette guerre est 
contre nous ?  

C’est une guerre de tranchées dans laquelle 
certains ont le privilège d’être à l’arrière, 
tandis que d’autres meurent.  
Je n’ai pas prévu de mourir immédiatement, 
mais il serait temps et urgemment de se 
mettre d’accord sur les enjeux de cette 
guerre, et les risques que nous décidons en 
conscience de courir.  

En attendant, qu’on me/nous foute la paix 
avec ce  p…. de soi-disant coronavirus à 
0,26% de létalité. 

 
L e s a c t i v i t é s d e s 
multinationales sont 
amorales et elles s’en 
vantent au point de 
d é c r é t e r l e l i b r e -
échangisme planétaire! 
Mais là, s’attaquer ainsi, 
aux être vivants, à tous 
les êtres vivants, arbres 
et eau compris, il faut 
a v o i r l e c o u r a g e 
élémentaire de désigner 
un ennemi. Pas un   
adversaire. Un ennemi.  



L’eau c’est la vie… L’eau, élément vital par excellence, longtemps respectée, célébrée, honorée dans toutes les 
traditions, est désormais atteinte dans sa structure profonde.  

L’avènement au début du 20 ème 
siècle des antibiotiques, et d’autres 
molécules issues de la chimie, les 
techniques de pointe, les avancées de 
la science ont apporté de vrais 
progrès. Les maladies, devaient être 
vaincues.  

Qu’en est-il vraiment en ce début du 
21ème siècle ? L’antibiothérapie a 
révélé sa face cachée, ses méfaits que 
les lacunes des données scientifiques 
et les soi-disant études bidonnées sur 
la biologie des micro-organismes 
rendaient imprévisibles : sélection de 
g e r m e s r é s i s t a n t s , m a l a d i e s 
nosocomiales, mutirésistantes et 
hyperrésistantes. Ces problèmes 
sanitaires inattendus demeurent 
encore sans solution. 
D’autre part, les molécules de 
synthèse ont provoqué des effets 
indés i rables e t des maladies 
ia t rogènes graves e t souvent 
mortelles.  
Quant aux épidémies essentiellement virales, elles ne rencontrent qu’impuissance…Nous en vivons encore 
aujourd’hui un exemple! 

Il n’y a que très récemment que nous prenons conscience d’une 
réalité. Il s’agit de la pollution de l’environnement et plus 
particulièrement celle de l’eau par les médicaments issus de la 
chimie. 

Combien d’essais infructueux avant qu’une molécule ait un 
avenir thérapeutique? 
Avec les processus de synthèse, des réactifs volatils souvent 
cancérigènes sont rejetés dans l’atmosphère. Les résidus de ces 
opérations parviennent dans les cours d’eau. 
Une fois le médicament établi et sa prescription, dans 30% des 
cas inappropriée, il est rejeté tel quel ou sous forme de 
métabolites. Les eaux usées des hôpitaux en sont 
particulièrement chargées et vont se mêler aux eaux des 
rivières et des fleuves, eaux polluées qui s’infiltrent dans les 
sols et parviennent aux nappes phréatiques. L’eau  potable  qui 
arrive dans nos maisons renferme, elle aussi, de nombreux 
résidus médicamenteux dont certains très toxiques. Les stations 
d’épuration se sont montrées jusqu’à présent incapables de les 
éliminer. Comment retrouver la pureté de ces eaux ? Le 
phénomène serait-il irréversible ou lentement réparable ? 



Une loi de la vie règne sur toute la 
planète, celle de l’interdépendance 
de toutes les formes de vie, elles-
mêmes dépendantes de tous les 
facteurs externes. 

Nous ne sommes pas seuls sur la 
planète. Cette pollution de l’eau 
impacte complètement l’ensemble 
du monde vivant. Animaux, 
végétaux, micro-faunes, micro-
f lo res e t mic ro-organ ismes 
bactériens. 

Pensez-vous sincèrement que 
même sans Monsanto et ses 
produits toxiques, nous aurions 
légumes de nos potagers, céréales, 
fruits des arbres de nos vergers, 
sains?  

Leurs racines  puisent dans le sol 
une eau devenue un cocktail 
médicamenteux de plus en plus 
concentré, de plus en plus toxique.  

Peut-on continuer de poursuivre et 
d’accentuer au fil du temps cette 
pollution de l’eau due aux 
médicaments chimiques ?  

Bien évidement que NON. Mais alors, dans ces conditions, que deviendrait la médecine privée de ses moyens 
d’action habituels ? 



Justice… 
Notre planète est une pharmacie incroyable. Nous 
avons désormais les connaissances et les techniques 
pour se passer des industries du médicament et 
élaborer non pas une médecine passéiste à coup de 
saignées et autres grigris, mais une médecine  et une 
thérapeutique résolument modernes, car non 
polluantes. 

Un exemple. La pholque phalangide dans nos 
maisons est un signe que notre maison est saine. 
Mais s’il ne s’agissait que de cela. Dans la médecine 
traditionnelle chinoise, on utilise beaucoup la toile 
d’araignée pour confectionner des cataplasmes pour 
stopper les saignements. Et je peux vous assurer que 
c’est d’une efficacité époustouflante! Pourquoi? Tout 
simplement parce que les toiles d’araignées 
contiennent une quanti té impressionnante 
d’éphédrine! 

Puisque nous en sommes à parler de toile d’araignée, il y en a une autre toute aussi époustouflante, c’est celle de 
notre système immunitaire. c’est un sujet extrêmement complexe pour les non-initiés.  

Cytokines, interleukine IL-18, interféron gamma IFN-gamma, lymphocytes auxiliaires T, cytotoxiques T ou tueurs 
naturels NK,  caspase-1, protéine Gasdermine-D, fragment N-terminal, milieu extracellulaire… 
Je vous éviterai donc tout le jargon pour expliquer, car comme pour les juges avec leur jargon très précis 
incompréhensible au vulgum pecus, en biologie tout est codifié avec rigueur et précision. Toute une panoplie de 
substances chimiques, qui selon la manière dont elles interagissent avec l’environnement, vous facilitent la 
naissance, la croissance, la réparation, la guérison. Mais elles peuvent aussi nous pourrir la vie en cas de 
dégénérescence, de destruction, de cancérisation. Ces substances forment une véritable toile d’araignée. Toute 
action en un point se répercute sur la toile toute entière et c’est bien cette toile chimique qui est visée par un grand 
nombre de médicaments modernes. Avec parfois des succès, mais très souvent des échecs cuisants : mediator, vioxx, 
vaccins… On utilise alors les mots pudiques de dommages collatéraux ou bien d’effets secondaires… 

Si l’on ne comprend pas son propre arsenal 
thérapeutique, le seul recours sera de croire 
aveuglément à ce que disent les “experts” du 
sujet. Or, les experts style la blonde à 
retardement, ne sont là que pour défendre 
moyennant des rémunérations conséquentes, et 
faire donc perdurer un système médical basé sur 
la chimie et les vaccins. Aucune place n’est 
laissée à l’homéopathie, à la phytothérapie, à 
l’aromathérapie ou aux médecines vibratoires qui 
ont apportée depuis longtemps la preuve de leur 
efficacité. Il existe mille façons de se protéger 
contre les virus ou les bactéries un peu trop 
turbulents.  
Nos “experts”, eux, ne connaissent, eux, que le 



vaccin. Le principe de la vaccination est simple puisqu’il s’agit d’inoculer sciemment une toxine afin de mobiliser 
la police immunitaire et les tribunaux cellulaires. C'est censée être salvateur lors d’une infection ultérieure. Sur le 
papier le raisonnement est sans failles. Sauf que dans la réalité, il y a des effets secondaires terribles, et même des 
morts. 

Le bien-être, le bonheur et la bonne santé des populations ? 
Qu’advienne le jour ou les populations cesseront de croire 
aux Néo-cons Houdini-banquiers-inquisiteurs-acquisiteurs, 
et tout ira pour le mieux! . Arrêtez de croire aux rêves 
nauséabonds toxiques de ces manipulateurs marchands de 
soupe mondialisée avariée. Ce ne sont que des cauchemars. 

Le corps humain c’est 38000 milliards de cellules, nous 
possédons cent fois plus de bactéries et de virus, le tout 
baignant dans chaque mètre cube de planète contenant en 
moyenne plus de 400 millards de virus et presque autant de 
bactéries. Pour rester en vie, chaque seconde, notre corps 
fait des médicaments (les virus ont créé les antibiotiques 
pour stopper les proliférations bactériennes), des vaccins, 
nos anticorps… mais tout cela vieillit et nous sommes 
programmés pour mourir! Car avec ou sans maladie nous 

mourons! Nous avons les connaissances, les technologies pour désormais ne plus mourir prématurément d’un 
simple microbe. 
Ensemble, en groupe, nous nous offrons mutuellement en permanence nos immunités. Nous pouvons aussi nous 
échanger nos contaminations. Or il y a fort longtemps que l’humanité sait que quand on est enrhumé, on ne va 
surtout pas taper la bise à mémé et à pépé ! On ne s’embrasse pas dans ces cas-là et on se lave les mains! 

 

Cette épidémie de COVID-19 
en raison de la complexité du 
sujet comme  pour toute 
épidémie, de l’ignorance des 
dirigeants conseillés par des 
“experts” dotés d’un pouvoir 
de décision colossal et qui se 
f o u t e r o y a l e m e n t d e s 
individus, et à vrai dire, eux, 
s’en lavent les mains, en 
tentant désespérément de nous 
faire croire que eux seuls ont 
le pouvoir de sauver le 
monde ! 

Allez! On peut toujours trouver 
plus infortuné et malheureux que soi 
“ C’est vrai je suis aveugle. J’aurais pu être noir!” Ray CHARLES 



On fait quoi maintenant  ? 
 

On continue à tout détruire ? 
 



 

Ou on arrête de se battre contre des moulins à vent et se 
mettre à construire… un monde comme ce monde qui veut si 
passionnément de nous ? 



Le mot de la fin de la faim…


